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VAvênir de Ronbaix-Tourcoinf 

— I . Mus UéfesU, a t fuMar , M « M , ne-
raetirtnt à Wasquttael et tnvtttWot dan» an 
magasin, au Pré Catelen, pour koawvto se H. 
Louis Colla, rue 4e Ntptss, «a tessUnt s «' 
contusionné le geeou fauche. 

'-- Arrestation d'un insoumis 
La police a mie en état d'errettaliou ua n o m 

rai Auguste, Thotne, 31 I U , sans domicile (lie 
reprit de justice déjà condamné plui 

ensuite « l'autorité militaire. 

Un vol rua de Mouvaux 
Deux vitrines mobiles; placées à la façade di 

maaaii.n de M. Vatêre Cardoen, coiffeur, 9T, rut 
de Mouvaux, ont été enterées par dee nmifai-
leurs, daD» la nuit de dimanche a lundi. Elle 
contenaient des arliclea de coiffure, etc. , d'un, 
« l e u r de -00 fr. environ. U s deux vitrines on 
été retrouvées vides, dans ia rue des Viviers. 

' Chronique colombophile 
Le SI i .Hïier procbaii " 

exposera w « Ciment i.ig 

«r i s tauerbe 

t ôOQO franc*. 

Justice de paix 
Aiijourd'biti, jeudi S8 décembre 1899, tt n'y 

aura pas d'audience «a tribunal de simple 

Fermeture d'une école maternelle 
La rougeole continue a sévir fortement dans 

les écoles mater»elles laïques, tandis qu'elle 
épargne avec uae persistance qui ferait mettre 
e n doute la compétence des médecins inspec
teurs, le* écoles coopéganis i c s . 

Le doigt l e Dieu protège les écoles eongréga-
nistes. On ne peut en douter, puisque la rou
geoie les épargne. 

Quoi qu'il an soit, hier matin, par arrêté 

«ilôt ordonnée. 

COFFRES-FORTS GRUSON 
nCOMBIJBTIBLES «t Bl IMH.S 

LILLE, 21, BUE ROYALE, SI, LILLE 
Envoi du Tarif sur demande. 

Tous les Coffres forts 
Srrt'Bh-n «le sseetei 

i système GRUSON. brev. S.U.D.G clefs, 

NÀOYELAERS, Batiste diplômé 
S M», Rue» d u C o l l è g e 

ROUBAIX 

FOM if Dt nts et DtaUtn de toaa Système a 

U riivrhuvu ( r u e n t le» rugosi té* de la peai 
HHwUnE i J u Ti tage e t dea m a i n s . 

U w i S M i ivi I guérit ins tantanément l e s e n 
itmuvMitfi / rasaea, gerçure» e t engelure! 

U M l U S l i S " " " I » P O « •»»••» 
Victor Vaisslor.créateajr des savons duCongo 

WATTREL08 
Ili. - matin, dans u s e nés salles de l H6tel-de 

Vilie, il a été procédé aux adjudication^ sui-

Fotirnilures scolaires et livres de prix pour 
«900. lîtOi, 190S. Le devis était de 8.000 fr. 
Adjudicataire, M. César Lenoir, avec & fr. Îi0 
p. 0[0 de rabais. 

Pes«ge publir, mise à prix, 50 fr., adjugé à 
M. CH i 15ïi fr. 
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Tombola le ta Patriote. — Voici la liste Ze> 
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J&LJXXR SUÉDOIS 
( l 'o ie IH 4t i » J « ; 

TOURCOING 
ta fête de l'Arbre de Noël 

à l'Association alsacienne-lorraine 
t Tourcoing Alsaciens Lorrains babi 

ia bientôt deux ans, la belle idée de for-
ne Associatio* aisacienne-lorreine. Le 

las liens d'i 
étroite solidarité. Œuvre généretlse et qui mé
rite une mention toute aoeciale dans une région 
commî la nôtre, ou l'éUment cosmopolite me
nace de fairo faiblir l'idée de patrie et les gran
des oensées qui constituent notre patrimoine 
national, fi» t'oublions pas : lea Alsaciens-Lor
rains aiment toujours passionnément ta France. 
Ils le prouvent, en Matent la frontière le H 
Juillet tour acclamer notre drapeau dans cette 
fête républicaine et en envoyant nombre de 
leurs (lonecrita servir dans las rangs de aotre 
armée nationale. Honneur à eux et a Leurs frè
res de Tourcoing. Les lignes qui, nous le savons 
seront luae par laaautes lent porteront notre 

K tresb 
t m mi 
• illtBMi 

nie du CnAiaau, en* superbe fête de l'Arbre de 
Noël, A 4 heurta a lien la distribution des 
jouet, eux enfants. 

fi « l inutile de ««ua dire que la joie brillait 
dans te*» lae jtu» des petits - cela n'a rien 
à étonnant - A mm née parente heureux du 
bonheur de leur chère progéniture. Tout «lait 
très bien «rgatrM r De superbe sapin se dressait 
an milieu d'une ssfle admirablement décore» et 

En ut mot une charmante réunion 

Noue nom mannes refroovés , h T heures. 
fwar lt concert. U _s»lk «tait llttértlenMnt 

Seine 4M sMejmretm l'Association, de leurs 
•iitanet «t leurs invités, fe veux dire de 

tanrs amis. On Atatesw, M. Hermann, qui 

a PernHttet-moî, an commencement de celte 
soirée d'sdreseer mes sincères remerdments 
aotre dévoué président, M. Dndot, aux men 
bras de U commission, eu sympathique ergan 
tateur do eoneert, M. Pieron, et aux art nies 
qui ont bien vouiu honorer de leur cono 
notre fête de bienfaisance. L'Arbre de Noël 
tour duquel nous sommée réunie aujourd'hui 
est le symbole qui nous rattache ti 
davantage a nos chères provinces 
fait battre notre cœur h l'unisson di 
Ahneiens-Lomios que les 
obligés de rester allemands, mais dont le c 
pour la mère-oatrie est toujours auasi vit 

. remiers jours de la germaniiati 
quand un maître d'école allemand demandait t 

jeune enfiot en lui montrant 
rope sur laquelle la France no 

porte, Prussien, pour nous la France est pir 
je le porte dans mon cœur, 
e également a notre fête les Alsaciens 
qui, pour ne pas être soldats de l'Ai 

lent tout, p« 

n de nationa
lité, ne pouvant servir dans les régiments ré 
srultem, ils l'engagent a la légion étrangère et 
frères ignorés de tous, sinon de leurs chefs , 
tombent frappés d'une balle chinoise ou mal 
gâche en crimt : Vive la France ! Pour l'hon 
neur de son drapeau I 

îles de M. Hermann ont été couvertes d'sp-
audissements, 
Faut-il vt 

M. Il ait*. T, 
r d'admirer son talent de virtuose. M. Menons 
chanté à ravir une aubade de H. Isoré, pleii 

N. Rtipres, girde-ehtmpèlre k Mouraux, 
membre de la Société, a été en outre chargé de 
visiter la famille Evrard. 

Toute» nos féHeftattont à la Société des Sau
veteurs pour la nonne awvre accomplie par eila, 

"pr(ï', de Godard). Ces deux artiste» ont exécuté d'une 
façon merveillejse le duo de Mireille : la salle a 
chaleureusement dpplaudi et c'était justice. 

M. Aadic, avec une agréable et sympathique 
roix de baryton, a détaillé très finement ia Sé
rénade de minuit (dotiblier), et l'air de «Zamoa» 
(Héro)d). Il a été au dessus de tout éloge : 
succès très mérité. N'oublions pas « Dis moi 
quel est ton pays s morceau tout h fait Je cir-

inst.incc, chanté chaudement par M. Audic. 
M. P. Desmet, l'aimable orésident du cercle 

V. Hugo, a superbement déciajné an monologue 
de Cl. Hugues : le « Drapeau ». Nos lecteurs 

lissent asses la bonne diction et le tempé-
nt dramatique de cet artiste pour que je 

Valse-fin de siècle », etc. Naturellement, 
grand éclat de rire. 

Nos lecteurs ont pu JHgar par les ligne* pré
cédentes combien ce programme est peu banal 

tous les artistes se sont'acquittés 
de leur tftehe. 

J'ai assisté à bel 
entendre qui soien 

iup de concerts ; j'en ai pu 
issi « beaux » que celui de 

- malgré les 
réclames taoageuses et les noms en vedette de 
tel o:i tel artiste, tiuis le clou de la soirée était 
une pièce nouvelle de M. Pieison : a Wiihel-
mine *. C'est un tabieau patriotique qui a laissé 
une grande i m rires si on sur les spectateurs. 

L action est bien conduite ; les scènes bien 
liées; le dialogue, vif et bien conduit ; ea et là, 
quelques bonnes tirades qui portent. C'est un 
nouveau «accès pour M. Pterson, dont le < Man-
dit » a été joué Salte Le verrier et dont une M i s a 
pièce verra bientôt le fende la rampe, à Toor-

ihe!, excellente dans le rôle d'une Alsaci 
Cette artiste a un réel temoérament .usc bonne 
diction, une bonne tenue en scène : talent plein 
de brillantes promesses. 

LVfuoiMerc, d'G. A'iïipr et -l'A. de Mnssel a 
>. lestement joué par MM. P. I l^met , Dehons, 
cavet et Mlle Marlhel. Cette gentille et spiri-
I.lt: sjsaxsjg|a n infiniment plu : i'ioterpreta-
»n en a bien mis en relief toutes les finesses. 
Tous nos compliments à M. ITeinnch qui a 

joué de superbes morceaux avec le talent ou' 
lui connaît et nui s'esta 

fondions d'accomnn 
ette belle fête a donc parfciiemer 
is les assistants se sont retirés : 

(.'honneur en revient à tous les orgoi 
MM. Pierson, Maubrè, Dudot. etc. 

t reproche de 

citons sans réserve de ce succès qui i 
jue peut l'iniliitive privée. Et nous 
:e long compte-rendu d'un mot : « Fr 

Réceptions du Jour de l'An 

Accidents de travail 
Charles Adam, 14 ans . tireur de cordes, chci 

MM. Honoré frères, fabricants de taois, rue de 
" i Latte, a eu la première phalange du pouce 

auchc coupé par une verge du métier. 
— M. Charles F r e n e a i n , M ans. rattacheur" 
U filature Jules Desurmont, rue de llradforl 

entre Is baguette t 
contre-bague! te de son métier. 
— Marie Desnres, 2<> ans. dévidei 

Viroloie, ehez Ikaisonville et Cie, 
de l'index de la main droite e 

dévidant. 
igneuse à li 

— M Etienne Burtci. 28 an»,homme d'équipe. 
i été frappé aux jarrets par un ^flble servant a 
ia manœuvre des wsgons, qui s'est rompu et a 
formé fouet. 

Mile Léonie Vandenhorre. 54 ans. neigneuse k 
l'établissement LorlhioJs-Motte dis. a été piquée 
i i*. main gauche en nettoyant sa machine. 

Mort subite 
H. Charles Vanhsuwer, 79 ans, journalier, dc-

AMuraet rue de Valencteoaes. 18. est 
d'apoplexie foudroyante au cour* de l'a 

Violence» 
tand R . . . , rue des Cinq-Voies. l . U 
aie V . , . , rue des Ange», a Rouhai 

i réciproques et défAts de Is pr< 
ère dans un débit de tabac de la i 

Société des Sauveteurs à» Mord 
M N M t «VtVHB 

La Société des Sauveteur» * i Nord qui s'est 
réunit lundi en séance trimestrielle a son tseal, 
Café du Commerce tenu par Un . 1 Buflot, a dé
cidé d adreiser MO kilos de charbon a m fa
mille Cerna* biftsrt, a Ne«>ille-«s>Fesrsin 
dont noms nena» sigauiké L'état ds misa»» eu eue 
se trouve plsssjée pas susia d u s aeuaesU. a t t i sé 
au parc, tasMsjsj as» bu a coûté La aerle d'ans 

Tir à l'aibalète 
r Loni» Stilta». esbarstitr as i#r Cbeutar 
rao d'An*»». 173, f»ra lir»r chn lui. à 
srbalttt, l» dimsncb» 31 d«ctmb.-e 1809, 

sssraJ*d»SniéeairDias. 
isrtir dt ssatre htnres st la jeu 

cha-ja» Aùchn tiré» U tireur aara 
i dr»t d« fair» marqacr 1» 15. 

auverei toujours à la M a i s o n Ordl io 
tint-Jacques, un beau choix de cou 
i>erlei, porcelaine, etc. 

atgrstles pour chapeaux. 
recommande spécialement 
nger, cort '" 

; fêtes, branchus fleurs tLpIai 
t première fraîcheur et t des prix cxci 
it avantageux, 
laiton de confiance et maison français1 

HALLUIN 

Victime de son imtempérance 
m i l'après-midi d'hier, vers une heure, des 
riers se rendant h leur travail, ebes M. Gra-

trjr, aperçurent un bout de foutard sortant ds Is 
neige du ruisseau bordant la route 

déblayèrent I» neige et aperçi 
i homme ne donnant plus signe de 
li» s'empressèrent d'en aviser le c 
i police, M. Tuutain, qui se rendit 
ent sur Us lieux, et fit appeler le docteur 

Prcrrhon qui constata le décès, attribué A 
congestion célébrai». 

Le malheureux fut bientôt reconnu pour être 
nommé Baicaen, tisserand. Agé d'environ 00 

is, demeurant aux maison» Cratry. «tuées 
Ion? de la ligne dû chemin de fer de Tourcoing 

U&lcacn qui se livrait constamment k la bois-
MI, s'était encore.au cours de Is journée d'hier 

uppoie que 

produit rut de Varna. 
Mme Clémence Lehoueq, 84 ans, était m o n 

tée au ter éta^e, soigner un de ses enfants at
teint de la rougeole. 

Voulant redescendre an rez-de-chaussée, elle 
fut prise d'un étourdHnement au haut de I eacs-
' «T, el tomba comme une masse dans le vide, 

On s'empressa de la relever, et d'appeler un 
docteur, rosis quand le praticien arriva, tous 

TRIBUNAUX 
Tribun»! oorrtclionntt tfAmnm 

L'ntut nurtjr de Stlit-BJUIn 
Lés Je. oiav, t l » D I , so igaanu. tt »oe aasaat, 

Arthur 0»rt»as , K t u , rs l t i chtar , ieeslr-éi d» 
ootpi ter 1» p»til MaarM» J*ra«M, Af* d» d w i ta» 

M4 ooeasatst*. U ftaun* k M I M O U de 

s é f a i - l i les . 
D a n s s s chute , la m a l h e u r e u s e s'était fracturé 

le cràue et é la i l m o r t e p r e s q u e sur le coup . 

W A R C Q - E N - B A R Œ U L 
i- a*n prolétariat. — Il vient de te fonder 

Marcq-en-Barœul an comité de l'Avenir d*?>t>l 

de l îarcq tt U o a v t » m . 

LANNOY 
UKE FEMME ASPHYXIÉE 

dans la prison municipale de Willemi 
Lundi dernier, vers o s e heure dn matin, le 

garde-champêtre rentrait chez lui, lorsqu'il fut 

qui lui demanda l'hospitalité. 
lui po i r la restaurer, Le gai de la r 

uis il la conduisit k la Mair 
Quelques bottes de paille furent disposées sur 

les planches formant le Ut de camp de La prison 

Ce réduit qui mesure environ 3 à 4 mètres 
de long sur 1 m. HQ de large est al 

e d'aller ouvrir la 
t la mendiante. Au 
lit, la pailli 

eut vite raison avec quelqi 
Seules les planches du lit de c 

brûlées. La femme ne porte aucu 
M R S * * , Voici son signalement .* SO a 
cheveux grisonnants entourée d'un 
jeux maladifs, fi gui 

chaussettes de laine rousse et sabota. La taille 
t de 1 m. l t , 
U gendarmerie de Lannoj a fait uns enquête 
ii n'a amené aucun résoftat. On peut supposer 
i bien qu'elle a allumé un peu de paille pour 
réchaniTer, ou bien qu'elle a voulu se donner 

par asphviie. Cette femme avait logé 

X^IJLsJLaJB 
Arrestations à la gara 

Un déserteur 
Hardi, vers trois heures de L'après-midi, un 

jeune homme accompagné d'une jeune femme, 
présentait k la consigne des bagage» de II 

g*rc onur T retirer deux col» venant de Tour-
' %t couple fut aussitôt arrêté perdes agent» 

aùreté, qui avaient étèaviiésque L borna 
était un sieur Pierre Faure, âgé de 33 an», i 

n Vatennea (Allier), aytnt dè»ertft depuis si 
ois ton ancien régiment, le ittOe de ligne, k 
«1. 
Faure s'était rendu k Tournai, on il 
té la mil»reste d'un autre r'Werteur, 

rade.et pour éviter totales poursuite) de Tour 
été trouve porteur outre ds bibelots et 

sanséV>> s'était réfugié à Lille 
ai. Il a été trouvé nor' 

quantité de papiers, d' 

Quast a lt jeune femme. 

iprèt un court islerneja'oire. 

Employé isdélicst 
une^lsin'.e de l'eismaistratiou de» che 

sjias ne 1er, 1* cossmisasire ssécial de servie» l 
ht gare a procédé mardi k Varrettatien 4'sa 

'ondissomeni, st, 4s lh t 

a « r s d'Ares ne». — Noat 

vit*»»*), I M 
. L Dr 

i i- a été coadamat ti d i t hait moi* aVpr i io 
i *oa j t u a t I f» , U t bénéficia du »u?l l». 

1K1 f r t a n q s t H. Dtloffn. satttier, t 

Cour d'uppe! de Douai 

L ' A F F A I R E COCQ 
Le cuisinier des Frères Marisies 

D E V A N T L A COUR 

A r r ê t r r i e t U H t U n o o a e l t s a l o s t a 
d o l ' u r q 

La Coar d'appel dt Demi a rendu .hier mircrti 

dtci i ion du tribaaal 

Lss faite 
On • • tournent de* f. 
Cocq t»t lt frtrt-eait r d e t F i* . - ; 

qu'il l11"" ' 

DtLilé rtcnl U i avtut »poBUaét a» 'Cocq'sur 
tlvtîont couotblei qu'il aurait eue» tveo an 

frér» de Bawtmpt, 0 ri ad ko m a t , qu'il repréMOt» 
• • 

i surrogot 1 
prêter ierm< 
• n l b U s qnt «ttt i 
SlMDvarde. 

A M M qaaBd H 
cet s s l l i l t t , reçut Lu pifr 

iret t i t de p t r e e U i h e u h faire 
a l t t l eCoc? . tarprt* d ' / ita-

pc. et. déttii «iagnlitr, lui fit ment t 

i jufe • • P»' 

t dam ce bot rendi" 

l ias s e i s a r e r das» la 

OS a déjà fai 
croira, (race a a 
( • t u â t dt* piécM t i i t p o w re ta lu i dt le» 
trair» à i* dt /es»t . car I M d t a i co\e» faat parti» 
d s salis» «setter »t l t *•*!• atltèrea<* est q n l l f««t 
I M therchtr par » « m p l t a la pas» tO. Le atat rt-

d» et déolatMmtal tet u'e»ifNlck«r, s o n fa 
le. mti i l i c c w t t i o n d'en fkirt a*agc.ear elle» 

o s va le voir, ce quo l'arrêt dt la Coar fait dér.ihîi; 

ictionnel. Cocq qui t 'as 
e s i , c h i a M » • •b iUaieat 
i - Gtyt t atpeM d e t c o o -

lîra réclttaar le* pièce» éaon 
c é M d e j n f t de p»ii da»i I* J - . - i - r it» er ture i , 

d'altitad*. Son d*f»aie»r, at- Gayet dépeta 
CIBHOB» t — ' - - ' 

posrpoa 

fair» récli 

lavôqaar es i s i t» te nullité. Cètt» prs-
•vesra dtvail svSir pour effet de faire t a s 

d» fair» p»a« s tBvt H de retracUr 

Mit» e s dépit des effort» d t M. d» Soetqmtt d» 
F l t n a n , qui déclarait qae co Jurtmtnt n'était q i » 
préparatoire, os levait jaser r s fond ; ai* ûevs t 
maitta pour qu'il fût annit t u t détiaU jusqn'» ce 
jo'il ait été s t t tsé sur t appel qu'il Bt isterjetar par 

D e v a n t l a C o n r 
C'tat Jsnt ca» caadiUou os» l'affairé t t t T t n u 

levant II Chambra de» Appel* cerrtctioaaeU, pré-
ndéé par U. Bosquet. préSidMt. 

l i . Bertrand, avocat général, d i n t l'andiene» d . 
18 décembre, demanda t ui Cour de relater lea coe 

i de la défes»». ttndt» qee H' Gavtt d»mts -

éiaat qa» la astsifeataiisa de la 

pide asaltsé uni 

i H. K i l m b . 

phiioaseaia _. _ 
t Philosophe* La Cosfértac* t _ _ 

ihoree qvi str» fait» vendradi prum»t d être très 
- I r i T t s t » . 

Non* rvaoreioai MU» Ray, or^aniulrice de la 
«ace; MU. Qaett» et P l i e s s i , tes collaboralaari 

pnaciMlaaMat l'Union «Ue Ancien* Rtevt» «t 
taira <rnà,protectrice d m * l'ordre 
d»i artitt»* a Lille,»ott* c o a n e à 

B . P . 

dait U réfonu lion dn jurement 
* ' - — • de l» Conr r r — - ' 

répond que 

a « pièces de farns» s a 

ÎTTH 

quel qu» 

tri conclu-ion» de Cocq 
e» lea pièce» do dosùtr , 

lequel on U» plie», qu'oc 
i n » s e t a a ciecea d lafor 

lalioa, sont a' l t dis;iosilioa dt 1» dé f en sa, et qu'il 
v a pas d'intérêt t tiemtndcr qu'elle» soient r .W 
let dt telle on Mlle façon. 
" * ItCour vt pie* loin et deelir» que l'appel 

même p i s ncertble. Le jagttnemt rendu par 
mnal correctionnel de Lille, ' 

jUKcmMt aréotratoir», l'appel 

kftii la Cour 
t fl 
correctionnel de Lille, 
itpréptratoir», l'app»! i > » poevait | 

gat i lre iatm luterjeto qa' ipréi le jugement 

IA Coar éctrU donc t'topel de Cocq. comme r 
ataré. et le renvoie devint les jutres de Lille, n 

comprendro qu'il perdi 

Lille, »jou: Î3SS manier» de conclusion, aprt* i 

rouge jusqu'aux oreilles, 
..__ I prochtinament au fond déf in i 

TnbBBtl Correctionnel de Lille. 

CARTES de VISITE 

Journal. ROURUX. 60. niede» *»**«-
«unl»; TOUKt'OING. 58. rue Verte, et 

. — Par la Poste. 

VARIÉTÉS. 
Beaux-Arts — Esthétique 

• ioo de, AacidQs Élevas et Amis d 
Conserratoire de musique de Lille 

I M . K n f l e n l l i 

cupar iptcuUentat ds l'i-tihéliaue tn 
l?i t'irradient dea rhoteiag a*ea< ni 
rarlété sur des cerveaux disaemblab 

réapiisant diffaremmrnt. De 
orisinaiité» dan* l'intpir 

•rfloi'e» reeneilli* iwr le * w n 
duttwnt-ils aaaa l'être i Que 
mntieal t II tri 

août lea 

B de l'art 
forme, le cerp» dt» o*-

i in i te* an* au «e i t ia , il au «ipriaia la par
ue, ta vis intérieure ; il manifeste 1 imprts-
» non* r»*sentoot devint 1» natar». mai» 
piétenttr cette nature ett»-tnéme, il n'en 
iuo l'eap 
dan» I» drame lyrique 
•ortée. dévoile le aes» r u a . 

onieaû dtut la (ait particulier doané 

i i i . i . l 

portée, dévoilé le aesa caslut 

et|ir>t quî a pénétré an coeur de* eboae», qai 
tpri* l'intima i»cr»t. c'tat k dira la tsetadû 
ea ellM. la méledi» des taeréie» relations qui 

- " - • M e n s * » , par e u s i c 
ileiice dîna le monde, 

• un* aecrtt. c'ait k dirt la mélodie qui 
est « s elle», la méledi» de» taerate» relatior — 
sont l'kaaa de chaque choit , par qnt» eelia-ci 

iastit)» son e iulenc ' 
Ou oeot dire eu» r 

LES GALERIES ROUBÂISIEISISES 
22, Qrande-Fiâcef 22 — Succurale : 32, Eus de Toonrâf, 32 

Î F t . C > X J : 0 - A J 3 C 
Ont l'honneur d'informer leur Clientèfe qu'elles viennent 
de recevoir un Choix: immei ired et n o u v e a u 
de Ca^leauxpoivr /a Fête de Noël, 
M A I S O N MB C O N F I A N C E . — • - PksJX R É D U I T S 

Cst'eaut * t* e t a a t s a t c a r •»> M I aVaae oit* rjaarebaasllaeus 

•ont qui 

reiaembl» 

jnihétiqat 

W i j n e i 

l»nr euMUikla apte» qn» I 
u a » » * conaidarar tonmv u s» Il 
différants trt i . Bt Ion faatil» t I* 

lé pin 
. oktcaa d» ce* mot» étal 

h : - • 

•enWmtBt en l»nr donnai 

i poéiiqat d» Wagner M traduit pi 
iioeri il peu»» i e r « t smoU* \Vtrf, 
l int ions) vitiMtt et aeuiiklta el j» 
abstraites; Wagner pane» d'en» façon 

mythique ainsi qu» 1» peuple !'• toujours fii 
H. KunVrark donne de* tet . i t* enriaut 

rappoil» Mttw Nietciv-ke et Wagner, le* motif* d» 
leur biouille ; il passe en r»*u» M I M eosnmanMBt 
la» idée* du g i tnd Phiiovonbe sur l'iaterprrtatioi 
nutirale. . f .ut - l l contettt 

Non*.''""' 

t t t aotre M a s s a i tet f»i( parler t nsa*. a 
Mae» dn aUisir «sthotiqu»; sar l'in»p> 
Puer qu'il y t i t uae conUmplitlvB t»thétiqe» 

quelconque un» cosdilten phjtiolojriqu» o r é " ~ 
ntire e»t inditpeniable : l'ivreise. il fant'd'a 
e s » l'irrotM ait hausté l'irritabilité de tout» i» 
~ - n » ; »uir»in»nl. l'art —i impostibl», 

'ar ivresse. NifUseha entond une est 
el le de toutes I M facultés, an érétbisa 
nvolonttir». us» exubérance de vit to 
e t : • C'est le aefihmeat «a la force 
1» pléniinde Dan» cet état o s eni 
s» plénitude. Ce que l'en voit, e» eu» 

op I» vall g e a l é , sacré. *ijrsur«a*. surchtrg» de 
L'horan»» aiasi coaduioamê ti«a»forme les 

s jusqu'à e» qu'allas r t l é t a s t ta puissance, 
jusqu'à ca qu'en»* devitnnint dis rellstt de ta per 

de la •unique saas l'tvolatiou des ar u . 
iér» la Couclosion de U . 
'itauae, « l t i-yiami est 

i a u r » « e . „ . „ 
K n f f t r t * : l é tus» sur 

léuvetueat. il e t la v u » ; sar l'imi, 
woua populairsa qui traduisent lt 

tiqua autrt lea homme* qui te succédant, 
it qui se modin» anus jamais rétrograder, 

donnant nt istsace k des musflfetUtion*. aou>ellei 
ipoodant ans sasubllitéa fronrs , de l'époque: 

i^s ntslsde» s e s : prfsa de prendre leur urine 
tec en i et s'il» louaient, teur» ersesuts. 
Visites a s ville. — Vace i e s t io s s et revssci-

naiions araluiie», le dimanche, de l i fteuras 

SPECTACLES^ CONCERTS 

T W à U e nts Uonbmlx - Lia saccés tuecédeaT 
as tuecea et. cett» fois eneor». ta tbéstra de H. L. 

Louireuï n'» s u i e »lai»dr». car la rtprta. S* 
t'émoavant dram» Let CéVra/ssrs **M Brtmitlmrtî » 
ftil salit comble. 

N. Aorelo, t'artlata ttat aimé da noblic, remutis-
it ta roi» de filnakme, qu'il a da reste l i és b i t s 
nu. Nos» Unes» I H M a f l aussi U U . Louis l o u 
eur (H. Wuwt). Braeeo (sir Rowlaad). Uetdsma» 
foriot (Jack). Braece (Tamise). Franc-Réntle (mis
es» 3beppan| . nour l»ur* bous jaus de scène. 
Le spectacle » été terminé par la denuftuie reoré-
a t t l i o s d» l'opérette Let Vattiatnrt de ia 32e. 
ma cette opérette, h? public a nu de nouieau ap-

Maf. BaraJ fOsjnr,, CMteus (k*s« 
' rd) et 3fmt» L»j»soe )S .» l»t i»f t t 

issuseaauus). 
é» ds celte pièce t été «on'idérable. aussi 
la» rappels oat-ils été treqututa.En somme. 

ptauiir UU 
atoilcl (Ricki 

giopammi in Spectaalts tt Çcasatc 

Orvad-TMitra de Lille 
B»rn«l. — Piace» gratmies da 
Jeudi M décembre : Bureau» 

?.3.>t t 9M0. — 
s 7 t . t . . - Ri 

SOCIÉTÉ FRANÇAISE D E Dtemri irnoN' par le 
Formochlorot. Procédé» TriUat breveté» 
R A P I D I T É , RsiriCA.;rrK, It tuocrjrrt . 

ia agents pour Roubai» Tourco ing . \. Min 
et Cie, l i s e ( 4 6 , n i e de Li l le , R o u t a i s 

E t a t i i v l l d e I t a u b s a f t x 

Da 26 décembr» 

• t a n c e s — B i s e Dcvallé. rue Blancheraaiito 
idence Cuppel , rue de Tourcoing, c Maitou. 
jirl Wrffels . rue de II Oainru^ue, c. Dnht-
i — Alic» Wanderscbeid, ru» Hoche. 6 — Ce

ssas»- i>abo.s, rua de Maubture. * U n d a n , A'i — 
ChariM DtkeUta, ru» du hue. » . 

D é c è s . — Uarf» Hscnr», 78 ans. ru» d» D M S I B . 

m 
UlIssir. 11 — Louis Roussel, 64 as», 
aula — Henri Mulpbtvq. TJ mon, ru» 
i„ic, c Vroœtn. C — Leopold Le
nt rue Le Mei*aouaier, 15 — Jstaa 

N a s s a o c e s — Charles Cappel 
svi i tbisnje». rue Biancba porta 
>r. rue d'Anor — Itiaoene Caitta 
avnwed Destobbeleir». ru» Deufer.-rXoLhereeu -
Ibert Sappij, ru» Ke l l ernu» — ItaTmoud^ La 
otirtt. ru» de Wattianie*. 
D é c è s . — Chanes V a a k i u e e r , 70 as», t . prof., 
i» a» Vai .ac.Mae», 13 Ftdétia» Kseap, 21 as», 

toscusase, ru» Cariée — " 
' • National», 1 

•. L , U , l l 

Vandvk.rckb»™. ti) a 

ans. ru» du Moatin. 107 - Celiu» DL . 
liTLauM, rue da t'HifijiodroniC, 1B — Ifrcuurii 

tleeri Ravelinehie 
. pr»f . ru» s e 1 Bgtise. 13 — 

COMPAGNIE FINANCIÈRE 
B e l g e - F r a n ç a i s e 

Société anonyme su ospital ds »,600,000 f. 

, Stéf* Social à ûntxeliei, /7, rue tftmve 

A fi uncB s 1 
B o u u W n . <• rua de le Our». 
T o u r e n i n f f . Puwe a» ta sUuehiiqu», t é bis. 
H s u a u a o s t , Piar» Si Auu». 
T a l e n c i e u n e e , H i m r i Becs . 
D o u a i , i l . ru» Lé»»-Osa 
L » n a angia d» la rus ua 

Châuaa. 
1 Ua- t et 4» la r 

1 Cémpa§mi* Vi**m<nèrt Belf*-Français* (os.-
p a r u s tcrou:e Franco-Bage. trait» aux condi-

OfserstiossM •!"• B e u r u e su coiusjUst — O p é r a -
'•orna à r e t C a l t - ricrea emtrs «spsets -
esrrsvUewa 4a Basssja 
il» délivra aeas trait. • 

C o s a t l i u t i o u s d e I c w i e s è » t s d s e i r i e t J o e 

• f rmls k l 'aehiascs 

DOCTEUR MERLIER 
• 4 N , p«f aie Laema*-

Consultationt granules tous lea jours, de 9 
heures a 9 heures, peur maladies générait* 
(JCatomac, cœur, poumon, etc.) 

Mardis et jsu.ti», de 2 toeures à quatre heures, 
consultations spéciales de maladies de la peau 

1 de Ullr ma Vt 

II 
s»; e.b« » .M 

FINANCES 
. v,t u 'SSSSs. 

cet arrangomei 

ta j ta ni fMi 

"osThTmini'iIe far fra 

MARCHÉ A TERME 

de Roubmx-Tourcoing 
tl dsetmhr» 1W9 

ric iKZXB DKI 

Type1 «el<|we 

COUftAST, AN'-JES 

:. pour 

PETITE OOrW^SPQveOAIeCE 
i. VilUtim Motif Nous ref lettesa s » pouvesr 

, tliar curie maasqu». Ce» nuuuuuuuul (eut toajeura 
•ar dm »ir» c e s s a » que aeaa tué>»serese. 

p r e c . . l e u r 

d» laafBge nos 1 

quer logiquemeet par la parole 1 
musique produit « s non» T 

Elle • t us» aerte da l eufase • 

» test» péuusraa b i t s au fond d» la nature, votrs, 
• k s e r v u i o s aevisadra ntsssiesl;. car le • ernar s e II 
Sature est tout muateue ». C'est la ménta conetp-

\ tel »»t lt fond de la musique, il n'eat s a s étou 
a » t qn» W i a n t r lit » m I» mvtk» comme base ai 

a » « 7 s « 

. Calaae. 
ArTAOULtt T a t m l T É W 

i i . l 
Total de la joiuuuta : 

encore.au
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